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– PREMIÈRE PARTIE –

NOUS AVONS TOUS  
DES BESOINS

Le fait que nous ayons des besoins nous qualifie pour aider les autres. 
Cet état, dans la mesure où il est présenté de manière appropriée, peut 
même s’avérer l’un des plus grands dons que nous offrirons à l’Église. 
En effet, il inspire les autres à demander de l’aide. 

Pensez à une occasion où quelqu’un a ouvertement partagé avec 
un petit groupe une difficulté de sa vie quotidienne. Que s’est-il passé 
par la suite ? Dans la plupart des cas, le groupe s’est soudé pour devenir 
un peu plus comme une famille. Cela a amené les gens à s’ouvrir aux 
autres et les prières du groupe se sont mises à ressembler de plus en 
plus à des psaumes. Dans ce genre de situations, nous réalisons que le 
mythe selon lequel nous avons le contrôle absolu de notre vie est un 
mensonge, et nous portons de bon gré les fardeaux les uns des autres – 
ce qui est exactement ce que Dieu nous appelle à faire. 

Nous passons trop de temps à dissimuler nos vrais besoins. 
Arrêtons de nous cacher. Nous éprouvons des besoins  : c’est notre 
condition fondamentale. Il n’y a pas lieu d’avoir honte, car c’est ce 
que nous sommes. Comprendre, accepter et mettre en pratique cette 
réalité feront de nous des aides plus efficaces. 

Cette partie du livre commence par une simple esquisse illustrant 
qui nous sommes. Par la suite, il sera plus facile de comprendre, 
d’admettre et de vivre selon notre état d’indigence.



Nous avons tous des besoins
La vie est dure

Nos cœurs sont affairés

Des cœurs affairés affrontent des circonstances 
difficiles

Le péché pèse très lourd

Appeler le Seigneur à l’aide

Appeler les autres à l’aide
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1

La vie est dure

La vie est trop difficile pour qu’on la gère tout seul. Aussi avons-nous 
besoin d’aide. La vie est agréable, bien sûr, mais elle est également 
dure. Personne n’est immunisé contre les circonstances pénibles. 

Le fait de l’admettre ne veut pas dire que l’on s’en plaint. C’est tout 
simplement la réalité. Jésus a dit : « Vous aurez des tribulations dans 
le monde » (Jn 16.33). En réfléchissant à ces tribulations, on se rend 
compte qu’elles constituent une liste interminable :

• Notre santé
• La santé de notre famille
• Incertitude sur le plan du 

travail et des finances
• Discrimination et injustice
• Violence locale

• Terrorisme international 
• Promesses non tenues
• Conflit entre amis
• Trop à faire
• Pannes mécaniques

Pourquoi prendre la peine de définir ces difficultés ? Parce que les 
êtres humains fonctionnent mieux lorsqu’ils expriment de vive voix 
leurs souffrances à Dieu et au moins à une autre personne. En sondant 
les Psaumes, nous découvrons que tel est le désir de Dieu à notre égard. 

Éternel ! j’ai crié à toi, j’ai imploré l’Éternel (Ps 30.9).

Le Seigneur utilise de tels psaumes pour nous dire en bref  : 
« Viens à moi avec tes difficultés. C’est ainsi que les enfants agissent 
avec leur Père. » Les difficultés que nous rencontrons dans la vie 
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Côte à côte

 comptent aux yeux de Dieu. Or, si elles sont importantes pour Dieu, 
elles le sont aussi pour nous  : nous nous efforcerons donc de les 
exprimer en paroles.

La vie organisée

Où commencer ? Puisque notre existence comporte tant de parti-
cularités, il peut être utile de les organiser. Le schéma no 1 présenté 
ci-dessous en est un exemple. Il regroupe ces diverses situations, 
favorables ou pénibles, en une série de cercles concentriques. Il 
convient donc de le considérer telle une radiographie de nous-
mêmes et du monde qui nous entoure. Le cœur et le premier cercle 
(notre corps) nous représentent. Les cercles concentriques addi-
tionnels sont les circonstances ambiantes. Ils représentent le monde 
dans lequel nous vivons.

Le Dieu trinitaire et son royaume

Les êtres spirituels et le monde

Notre travail

Nos relations

Notre corps

Schéma no 1. Une radiographie biblique d’une personne et du monde environnant
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La vie est dure

Considérons tout d’abord quelques-unes des situations 
qui façonnent notre vie. (Nous discuterons du cœur dans le 
prochain chapitre.)

Notre corps

Notre corps fait partie de qui nous sommes, mais il provoque aussi 
des circonstances qui nous affectent. Il constitue une source de béné-
diction quand nous sommes en bonne santé, mais il est également 
une source d’épreuve : les douleurs qui persistent, la perte de som-
meil, les maux de tête et toute la gamme de symptômes qui accom-
pagnent la maladie. Le corps, y compris le cerveau, doit être pris en 
considération dans les diagnostics psychiatriques. Si vous souffrez de 
manies, de certaines caractéristiques de la dépression ou de troubles 
de l’attention – la liste peut être longue –, cela peut révéler certains 
problèmes physiques.

Nos relations

C’est dans le cadre des relations que se trouvent le meilleur et le pire 
de la vie. Nous y expérimentons le plaisir de grandir au sein de rap-
ports paisibles, mais également le déchirement des espoirs brisés et de 
l’amour perdu. C’est là où nous goûtons à la solitude et au rejet. Nous 
devenons parfois victimes de nos relations. Que nous le voulions ou 
non, nous avons besoin des autres, mais ils peuvent nous rendre la 
vie difficile.

Notre travail

Le travail comprend le métier que nous pratiquons ou celui auquel 
nous aspirons, la futilité de certaines tâches et l’argent que nous 
gagnons. Or, l’argent en particulier peut exercer une influence consi-
dérable sur notre vie. La pauvreté comme la richesse font de nous 
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 des êtres vulnérables. D’une part, la pauvreté donne à penser que 
Dieu est distant et que nous ne pouvons par conséquent comp-
ter que sur nous-mêmes. D’autre part, les richesses insinuent que 
nous possédons déjà ce dont nous avons besoin et que nous pou-
vons ainsi nous fier à nos ressources matérielles. Travail et argent 
façonnent notre vie plus que nous ne le pensons.

Les êtres spirituels et le monde

Les êtres spirituels, bien qu’ils opèrent dans les coulisses, exercent 
un impact déterminant. Les anges nous protègent, tandis que les 
êtres spirituels de connivence avec Satan s’opposent à nous. Ces 
êtres spirituels ont le pouvoir de nous aff liger physiquement, 
comme nous le constatons dans le cas de Job. Toutefois, leurs prin-
cipales armes sont le mensonge, les demi-vérités et les tentations : 
ces tactiques sont beaucoup plus efficaces que n’importe quelle 
douleur physique.

Le monde compte également parmi ces influences néfastes. 
L’Écriture utilise le mot « monde » de deux façons distinctes. 
Tantôt le mot « monde » signifie la création habitée, en d’autres 
termes, la terre. Tantôt (et c’est dans ce sens que je l’utilise ici), il 
se réfère à Satan et à ceux qui coopèrent avec lui dans ses stratégies 
contre Dieu. Conjointement, ils forment un chœur qui, subtile-
ment, mais puissamment, dénigre le caractère de Dieu et pro-
clame que le péché est tout à fait acceptable. La voix du monde se 
fait entendre notamment en ce qui a trait à la liberté sexuelle dans 
notre société. En effet, nous sommes vulnérables et avons besoin 
de la puissance et de la protection de Dieu (p. ex. Ép 6.10-12).

Le Dieu trinitaire et son royaume

Le cercle qui englobe tous les autres est Dieu lui-même. Nous 
vivons chaque moment de notre existence devant Dieu, le Père, 
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La vie est dure

le Fils et l’Esprit Saint, ainsi que dans son monde (Ac  17.28). 
Dieu est au-dessus de tout et entoure toutes nos circonstances. 
Il agit souverainement et il ne dort jamais. Dieu est présent dans 
les détails de la vie quotidienne. Il prend une part active dans 
les grandes lignes de l’histoire, car il accomplit toute chose pour 
un but. Nous avons besoin de lui pour posséder « la vie en abon-
dance » (Jn 10.10). Dieu n’est pas un spectateur silencieux assis 
sur le banc de touche, nous observant au milieu de nos difficul-
tés, bien qu’il soit facile de le penser. Au contraire, il a tout créé, 
de sorte que toute chose lui appartient.

Nous pourrions adjoindre à ce tableau des cercles supplé-
mentaires. L’héritage ethnique et religieux est bien sûr la cir-
constance prédominante de la vie de nombreuses personnes. 
Nous pourrions aussi y ajouter notre environnement géogra-
phique et politique, mais les particularités énumérées ci-dessus 
nous permettent déjà de commencer à y voir clair. La vie com-
porte maintes inf luences et difficultés, mais Dieu a un but pour 
chacune d’entre elles. 

Pensez à ce que vous écririez dans ces cercles. Qu’est-ce 
qui vous vient à l’esprit ? Qu’est-ce qui est agréable et, surtout, 
qu’est-ce qui est difficile ? 

Notre tâche consiste pour l’instant à reconnaître certaines 
spécificités quant à la fragilité et à l’incertitude de nos vies de 
même que les circonstances difficiles que nous expérimentons, 
puis à les présenter à Dieu. Nous pouvons tout simplement en 
discuter avec lui. Tel est son désir, que nous nous adressions à 
lui avec honnêteté et de tout notre cœur. Nul besoin d’ajouter de 
longues listes de requêtes. Contentons-nous de lui parler.
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 À discuter

1) Vous êtes en proie à plusieurs difficultés persistantes. Quelles 
sont les trois principales ? Vous pouvez également en choisir 
une pour chacune des catégories de circonstances ambiantes. 

2) Prenez le temps d’exposer vos difficultés au Seigneur qui 
vous entend.
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 Paul comprenait que le besoin le plus fondamental du cœur 
humain n’est autre que Dieu : le connaître tel qu’il est réellement 
et le suivre. Si nous souhaitons à la fois être aidés et vraiment 
aider les autres, nous devons toujours garder cette vérité à l’esprit. 
Jésus-Christ est lui-même l’image parfaite de Dieu. Par conséquent, 
il est nécessaire de rechercher continuellement sa face. Tandis que 
nous grandissons dans notre connaissance et notre adoration de 
Jésus-Christ, il nous encourage au bien, nous purifie de toutes 
œuvres mauvaises et apporte la paix à nos cœurs troublés. Il est la 
source de toute sagesse, de tout amour et de toute espérance. C’est 
toujours Jésus que nous cherchons, que son nom soit mentionné ou 
non dans une conversation avec un ami dans le besoin.

Grâce à une connaissance accrue de Jésus, nous répondons par 
la foi et le suivons. 

Le cœur est affairé. C’est notre centre spirituel. La preuve de 
son activité est visible au quotidien dans le mélange humain du 
bon et du mauvais, des peurs et des frustrations, des joies et des 
peines. En remontant à la source même du cœur, nous venons face 
à face avec le vrai Dieu et constatons l’état de notre relation avec lui. 
Cherchons-nous à vivre par nos propres moyens dans le désert, ou 
déployons-nous nos racines vers le cours d’eau ?

À discuter

1) Pouvez-vous décrire le cœur en quelques mots ?

2) À l’aide de quelques exemples, montrez comment vos émotions 
sont liées à ce qui se passe dans votre relation avec Dieu.


